
Nous n'avons pas d'ennemi... 
 
Citoyens de Saillans, nous sommes aussi citoyens français, 
citoyens européens et citoyens du monde et la valeur de la vie 
humaine est à placer en haut de toutes les priorités, de toutes les 
croyances et de toutes les morales. 
Tout citoyen du monde, d'Europe, de France, de Saillans est libre 
d'exprimer son opinion. 
L'assassinat prémédité des journalistes de Charlie Hebdo, mais 
aussi de policiers qui les protégeaient, est une atteinte non 
seulement à la liberté d'expression, mais une atteinte aux 
fondements mêmes de notre société humaine.  
Nous souhaitons perpétuer une société humaniste, ouverte 
d'esprit, qui n'enferme pas les individus dans un schéma 
réducteur de supériorité religieuse. Comme tous les saillansons, 
tous les français, tous les européens et tous les citoyens du 
monde nous tenons à exprimer notre horreur face à des actes qui 
n'ont qu'un seul objectif : diviser les hommes et les 
communautés. Tous les humains ont droit de croire, de dire et 
d'exprimer leurs différences. Cette lutte a été celle des 
journalistes de Charlie Hebdo. Nous exprimons aujourd'hui notre 
volonté de la continuer en refusant et combattant toute 
discrimination, tout tentative de mettre les habitants les uns 
contre les autres du fait de leur origine, de leur religion ou de leur 
différence sexuelle. 
Comme tous les citoyens du monde, d'Europe, de France, nous, 
élus de Saillans, sommes profondément affectés par cet acte et 
convions tous les habitants à être encore plus solidaires et à 
refuser tout fondamentalisme, tout repli sur soi-même. 
Aujourd'hui, nous sommes tous Charlie. 
 
Les élus de Saillans 



Nous rendons hommage aux victimes en les nommant : 

Les dessinateurs : 

Jean Cabut Alias Cabu  

Georges Wolinski 

Bernard Verlhac Alias Tignous 

Stéphane Charbonnier  alias Charb  

Philippe Honoré  

 

L'économiste : 

Bernard Maris 

 

Le correcteur : 

Mustapha Ourad 

 

Le fondateur du festival "Rendez-vous du carnet de voyage" de Clermont-Ferrand : 

Michel Renaud 

 

Deux policiers :  

Franck Brinsolaro et Ahmed Merabet 

 

Un responsable d'entretien : 

Frédéric Boisseau 

 

Une psychiatre présente sur les lieux :  

Elsa Cayat 

 

Les victimes de l'épicerie casher : 

Yohan Cohen 

Yoav Hattab  

Philippe Braham 

François-Michel Saada 


